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Scrutin de ballotage du 13 mai 
CANDIDATS DU PARTI OUVRIER 

BOCKU Fieave, conseiller sortant, ouTrior 
ni u». 

SaEFELVi.., Henri, secrétaire général du 
Parti ouvrier. 

evRslLScoN k.ugrne, sécrétai*» an Comité 
de Propagande de la Coopérative La 
Paix. 

W S i . l i U O N T Victor, oavrler tlleur. 
«tAisSAnT Arthur, ouvrier appr leur. 

La coopérative < La Paix » a rendu prés 
de de • millions de pi ins en une anné ;. La 
vo*u • de eue Société ouvrière s'explique 
aii KI : elle vend des marchandises de toute 
prend re ou illlé et elle distribue des béné
fice* importants a ses membres. 

« l a .présence de M. Eugène 
-**. e t Edouard S o t u n e l , non-

nie 

Qnaj 
Motte, 
seltler generiit, a n TîorrstJtt mtmïctpafl, 
el le promet quelques s é a n c e s Intéressan
tes et.., m o u v e m e n t é e s en perspective. 

électeurs vous save- re qu'étaient le Con
seil municipal au mome.il oà ses séances 
etaie.it mouvement es .' 

v o i s lermnrc/ la po te au u*v. de ceux qui 
veule t transformer la M t.rie en une nr ne 
ac foire et gueuler nu l.eu da.travailler.. 

PAR EUX-
Les candidats et les amis de 
l'U. S. et P.— Candidats tarés 
Amis inavouables. — Listes 
qui donnent (a nausée. — 
Un joli monde. — Le dé

goût des travailleurs 
honnêtes. 

I.e Peuple, organe des démocrates-
chré t i ens , qui a m e n é campagne e n fa
veur des a m i s de M. Motte et de M. 
R o u s s e l , publie sur le résultai des élec
t i ons de d imanche un article où nous 
l i s o n s : 

A u l i e u d'avoir d e s h o m m e s t o u s 
r e c o i n m a n d a b l e s , i l s ( l e s m e n e u r s d e 
I T . s . et P . , Motte , R o u s s e l e t Cie) en 
M i imposé gui donnaient la nausée,ou 
q u i f o u r n i s s a i e n t d e s v i v r e s a u x s o c i a 
l i s t e s i l y a q u e l q u e s a n n é e s . 

I l s a c c e p t a i e n t a u s s i l e c o n c o u r s 
de geeas t a c é a . 

L e p e u p l e , l e p e u p l e h o n n ê t e et tra
v a i l l e u r n 'a ime p a s c e s c o m p r o m i s 
s i o n s . 

I l e s t franc et a i m e la f r a n c h i s e . 
L e s p o l i t i c i e n s s ' i m a g i n e n t l 'avoir 

s o u s la m a i n , m a i s t o u t à c o u p , c e s 
o u v r i e r s q u i c o n n a i s s e n t l e u r force et 
s 'aperco iv n t q u ' o n v e u t l e s jouer , 
g l i s s e n t entre l e u r s d o i g t s . 

D a n s l e m ê m e article, l e Peuple prédit 
avec raison que les soc ia l i s tes l 'empor
teront au . allottuge dans l'Ouest. 

Les travail leurs repousseront ces l i s 
tes qui donnent la nausée et que s o u 
t i ennent des j.e is tar i s . 

Ils ne se la isseront pas jouer par les 
pol i t ic iens de L'cnlon des affameurs. 

PAS DÉTRANGERS-
Pour leur besogne réactionnaire, l e s 

polit iciens de sacristie ont du s'adiesseï 
,i des étrangers. 

N o u s l 'avons déjà établi . E n voici une 
nouvel le preuve : . 

Sur l e s cinq candidats de l'Union c lé 
ricale et césar ienne qui se présentent 
dans l i première sect ion, un seul es l 
Koubaislen d'origine, le jésui te Bayart. 

M. Despattu-cs et M. c o u s u sont n é s a 
Tourcoing. 

M. Déprés est né i. Fiers. 
Noye l l e es t un produit d'.'.alluin. 
KoubaUlens , vous relèverez l'injure 

3ue ces g e n s nous font, V ous conllere.. a 
e s travail leurs i .ouuaisiei is le so in de 

gérer l e s affaires de noubaix 1 

ILS COMMENCENT ! 
Koiis tenons de source autorisée que 

MM. Moite, Lepoulre, 'Serve*, De.schosll. 
Leblanc . Teneul , Roussel, auxquels ne 
jo indrai t M. I>espatures, si, par imposs i 
b l e il était è lo , déposeront à la premiei e 
s é a n c e de la sess ion de mai, une propo
sition tendant à faire admettre Icsenfauls 
des éco le s flamkliennes aux envois au 
Sanatorium de ht-Pol . 

e* faut bien qu'ils exécutent les ordres 
des cnp«i «w< et jésui tes qui les mènent . 

|t,. | .iib . «a* >s. socialistes, é crasés les 
geins de Loyola. 

- m 

LA VÉRITÉ VRAIE 
L e journal de Itoubaix, qui a toutes les 

aud .ces, dit qu'il n'est pas vrai que l a -
vèneu ient des candidats de l 'un ion s o 
ciale à U Mairie, ont été la cause d'un 
préjudice quelconque pour r e n s e i g n e 
m e n t la .que. 

C'est du toupet l 
Comment les réact ionnaires avalent 

promis de subvent ionner indirectement 
les éco les corujje#anistes, pour leur per-
me i re de lutter avec plus d'avantage 
contre les éco les l a ï q u e s , et cela 
ne devait pas préjudlcier à ces derniè-

Coinment l e s réact ionnaires devaient 
partacer entre les écoles laïques et les 
écoles i l a m i d i e n n e s : les cant ines scolai
res, le sauat . r ium, la distribution des 
vê tements , et; . . . , , 

Les écoles la ïques voya ient donc leurs 
subvent ions d i m i n u é e s de moit ié — et 
cela ne dev il pas les préjudlcier T... 

Avouez donc, ti lples menteurs et tri
ples fourbes que vous êtes , que vous 
voul iez tuar V s écoles la ïques , car c'est 
là la vérité vraie I 

CORRESTODittCfi COSAQUE 
Nous avons reçu use lettre de M. Cousu, 

une lettre de M. Bayait et une lettre de M., 
bayart. 

Voici la lettre de M. Cousu. 
« Roubaix, le 11 mai 1900. 

» Monsieur le Rédacteur de V&gatiti, 
t Le seu l grief que vous ayez trouvé 

contre m a candidature, c'est que j'ai u n e 
lille au couvent . 

» Ma fille était majeure lorsqu'elle est 
entrée en re. igion ; el le a u sé de s e s 
itroi.s e n su ivant sa vocation, On ne 
peut pas plus m'en faire un grief, qu'on 
ne peut reprocher à M. le Président du 
comité radic. i i-soclaliste d'avoir la i s sé 
s e s sœurs se faire rel igieuse et tel co l 
lectiviste élu d imanche dernier, d'être 
dans le m ê m e cas. 

» Je vous requiers de publier la pré
sen te réponse dans votre plus prochain 
numéro à la m ê m e place et dans 103 m ê 
m e s caractères que l'attaque. 

» Agréez, Monsieur, m e s sincè. ies sa
lutat ions . 

» (Signé,» : Victor COUSU, > 
Cousu avoue. Sa fille c»t au couvent. D'au

tres y sont également, lit las ! C'est possible. 
Mais, en adraeitaui que cousu dise vrai, 
celles-là ne sont pas ies il lies de ceux que 
Cousu incrimine si légèrement. Un irôro ne 
peut pas avoir s i r sa Sieur l'autorité qu'un 
pure peut avoir sur sa iille : l'excuse que 
Cousu cherche, dans une grossièreté a 
1 adresse de tiers ne prouve donc absolument 
rien. 

.\ai* Cousu se trompe quand il dit que 
n us ne lui avons pas faii d'anl. es reproches 
que d'être un pourvoyeur de couvents ; car, 
depuis quinze jours, nous rép ions que 
Cousu, de même i|i.e ses congénères, est un 
ennemi de la république. * 

* * 
Dayarl bafouille, voici ce qu'il dit : 

c Monsieur le rédacteur, 
» D a n s voire numéro de ce matin, vous 

t dites que je su i s affilié a .Voire-Dame 
» de l 'Usine, e t vous prétendez que j'ai 
f été imposé c o m m e candidat par l'U niou 
» catholique. 

» L'oeuvre de Notre-Dame de l 'Usine 
> n'est pas en quest ion, mais je dois dé 
> d a t e r que je n'eu fais partie à a u c u n 
t t itre. 

>.le su i s et J'ai toujoursé lé républicain; 
» mon père l'était aussi , ce sont des 
t t itres que tout le monde ne peut pas 
invoquer 

» Le seul groupe politique auquel j'ap-
» partlens est la Ligue républ icaine. 

» j e vous requiors de pttolier à la m ô -
» me place et dans l e s m ê m e s caractères, 
» la protestation cil ce plus haut. 

Le seul groupe républicain auquel Bayart 
se natte d'apparlcuir n'existe plus depuis 
longtemps. 

i.t quand Bayart dit que N. D. de l'i sine 
n'est pas en question, Bayart veut trompoi-
les ele leurs. 

,̂ i Bayart, llls de républicains sincères, 
républicain renégat lui-même, nvtail p i s 
l'„o inné de la calotte, il ne dissimulerait pas 
son opinion sur -\.-i>, de l'Usine. * * * 

11 ne faut rien faire devant les singes !... 
In voyant ses doux amis BOUS écrire, Noyo.lo, 
lui IIUSM. nous a écrit. 

No. elle repassera un autre jour. Nous lui 
avons déjà uonué. 

Allez coucher, Jules l„. 

lion au programme socialiste mais uns 
lu tique por .eliant de défendre la républi
que al de lutter eooira ta reaaUon capHa-
li»lo. ,_ , 

.1 dit qu'entre les travailleurs Roubai 
siens et les capitalistes Hounaislens. il ne 
peut y avoir u'all.ance. c'est n e lutte per
pétuelle des défenses de ses intérêts journa
liers contre la capacité patron Je. 

Le camarauo Viugtras lall remarquer qu'il 
n"j a quen temps ue période électorale que 
les patu.ns candidats font palte de vciours 
et ue grandes promesses, m us lors au ils 
sont e u s tous leurs e. torts cuerchenl 5 îes-
«.errer les mailles du ulut qu'ils tendent pour 
exploiter les travailleurs. 

upres un chaleureux ajipel à l'adhésion au 
syndical, l'orateur termine en adjurant tous 
les vrais républicains, tous les socialistes a 
taire demain leur devoir. 

Lorsque Moreau parait à la tribune il est 
très pplaudi. 

tso.re ami parle de la magnifique victowo 
remportée par le parti socialiste dlmanctio 
dernier. 

i l dit que le ProlélaViat, en envoyant i i t-
i,cr a ] liotel de Ville des camarades de classe 
c'est le Prolétariat lui-même qui dirige l'ad-
minislr.tion do la ville, dans la dé.euso des 
i itérais de la liasse ouvrière. 

Le citoyen Murcau fait le procès des can
didats do 1\ mon sociale cl patriotique, it 
montre sous Jeur véritable jour les soi-di-

' satit républicains Dospatures.belriés,Moselle 
cousu et i.a» ait. 

il entame les éle tours du canton ouest à 
voter su i s i.ésiter pour les candidats du 
Paiti ouvrier. 

t si je vous engage A no pas augmenter le 
nombre des conseï lors réactionnaires qui 
leront parti do lu nouvelle adnainisU ition 
ce n'estpas comme die l a fait dire le J « -
nal uc K,,,(IMII.- parce que nous los craignons, 
mais c'est parce qu'il ne laul pas que ion 
puisse dire au dehors que le Itoubaix • su-
cia.iste. le l.ou. au des tiavaillcus Ue trento 
aune, s de propagande vien icnl enlin de 
porter ses fruits a , u Ctro entamé 

11 faut que demain soir vous puissilz dire : 
c est 1 ensemble des travailleurs qui préside 
à nos destinées. 

c'est jjailleul qui lui succède à la tri
bune. 

c.n tonnes éloquents, noire camarade dit 
que le succès de demain lui semble acquis. 

Depuis dimanche, nous ne io on, plus 
dans les rues, ni les Motte, ni les r.ualie-
1\ a : ils sont encore malades de leur veste. 

l e m a i i , il faut que vous renfo cie/. la 
majorité socialiste a la mairie, il laut que 
demain vous lassiez votre devoir, eu chas 
saut du caulon ouest, ces faux républicains, 
ces réactionnaires, cl que le parti socialiste 
enlève la majorité, c'est à dire la victoire 
pour toujours. 

Ce citoyen Moreau reprend la parole pour 
déu.onlrer à 1 assistance que depuis nuit ans 
que lu municipalité sooialiste est à la iriui--
ne. les adversaires n'ont pu lormuler une 
accusation pré ise contre son administra
tion. 

Il fait remarquer que le parti réactionnaire 
avait à sa dévouua un Itciamc, i.Ubert >ayel, 
qui avait été secrétaire générai pondu it 
cinq au», et qui n'aurait ce lus pas manqué 
s'il en avait eu 1 occasion, de si^naloi a son 
parti les (autos • oiauuses par les sooia 
listes. 

s'il n'a rien dit, c'est parce qu'il ne pouvait 
rien dire. 

L'ordre du jour suivant est ensuite vnté I 
l'unanimité : 

c i.ts électeurs rlu canton Ouest, réunis à 
la salle Dominique, rue de 1' 1 mette, au 
nombre de six cents, après avoir enteudu 
les orateurs vin;:tras, Moreau et Baille .1. 
invitent tous les républicains el social Istes 
a fane leur dc.oir au scrutin de ballot; ate, 
acela m a i les candidats du Parti ouvrier, 
et ne sep irent aux eus ue : i Vive la Bép i-
bli pue, \ ive la Parti ouvrer, A bas la rea -
lion. > 

L E S B U R E A U X D E V O T E 
Voici les noms de* présidents dos quatre 

bureaux de vote ûo ta s»clion du canton 
ouest : 

1er bureau, rue du Bols, M. IlcnrlMilbéo ; 
2e i ureau, rue du i rand ihcmiu. M. v an-
deputte ; , e buioau, me du ure/in, M. 
Acu.lle Dujariiu ; /.e bureau, rue de Nap et. 
M. Itespel. 

PARTI OUVRIER 
Section roubaisienne 

A7XS AÏÏ2 PORTEURS DE BOLLSTINS 
Les camarades qui voudraient b ien 

porter des bul le t ins GRATUITEMENT, 
pour le t a r t l ouvrier, aujourd'hui di -
uanche, "ont priés de se trouver à sept 

iieunoB précises «lu mat in , e s t a m i n e t 
Arthur Mansart, rue d e l ' U p e a l e , 77. 

POUR LA PHQPAOANDK : Le Secrétaire 
du Parti a re u. la somme de I *>. i<» du 
citoyen Declon her, à lui remise par le ci
toyen Henri Petit, rue de 1 Aima après la 
F6le du Travail. 

LE ROI DES CAFÉS 
ADOPTE PAR L'ARMÉE 

Le plu» hygiénique, le plus économique, 
qualité extra, mélange spécial. Médaille 
d'or. 

En vente, gros et détail : *% ' « • *> 
l i p e a l e , e t Ï » S , r a e d e s Art* . K o s k a i t , 

ETAT-CIVIL DE ROUBAIX 
du 12 mai i900 

NAISSANCES. — Léontine Aerschoot, rue 
de la cuingijelto, 8». — Louis Desbarbieax, 
rue Lafonlamc, cour Coridan, 2. — Marie 
Do Ly. rue de la i.uincuetie, *S. — Suzanne 
Planckaert, boulevard de Fourmies, mai
sons Lefrauçol'i. — Marie Lcsenne, rue des 
i.ccollets, .s. — <leort;es Nulle, rue do Bou-
vines, ". — Ida Vas \\ aes er^be, rue des 
Longues Haies, cour Grau, 21. — Lucien 
Van Koof, rue des Hccollois, cour Pollel, «V. 
— stép .ane Teilleul, rue Blan •ncmaille. — 
llortense Van Boile, rue Marengo, y. — Bo-
. cri l'oulou, r .e .->ét>asiopol, uû liis. 

DKCI'CS. — l'ierro l.orthioir, 13 ans, rue de 
1 i;rmitagc, cour Billot, s'e — uulien De-
croix, no ans, boulevard cambolta, SJ.'. — 
noueuse Delobel, S6 ans, boulevard Mon
tesquieu, u'u — i ermaine Mrassel, 1 mois, 
rue de la Tuilerie, cour Leconle, t; — Char
les i-Bjeunc, lu mois, rue de Tourcoing, t*i. 
- Mort né, I. 

Attention, 
TJ» aeemhee de l'Onloet soclaie et patrioti-' 

-e ŝe-et *•«»! <is»ants» *)e»oésc « a s » en avoir-
le droit. 

Citoyens, vous vous détournerez des can
didats qui se servent d'individus de celte ca
tégorie pour avoir des voix de complaisance. 

Vous ne voudrez, pas rester en une si 
triste compagnie et vous voterez pour a iste 
des h vnnetes gens, pour la vrai liste répu-
bi: aine. 

Vivent les honnêtes c^nsl Vive le Créchcl! 
vive la népubiiqu • et A bas la canaille f 

Ceat avec ces.cris que es électeurs <.«»-
i.irii» voteront pour tes candidats du Parti 
ouvrier. 

i M f f a M e t h i a a . — Cest des patriotes de 
l'U. S. et P. qu'on veut parier. 

On serait curieux de savoir si leur chef de 
claque qui d n e it la distribution dos bo
niments et l'affichage des balivernes ne se 
rail pas un individu de nationalité belse.ex-
so dal de l'armée de* Indes-,^erlandaises, 
pensionn i à ce litre de gouvernement de 
Ho lande et oxer ant a Croix un métier 
d'allures p ut t loucbes. 

lst-ce qu ec employant cet homme l'U. S. 
et P. a cru trompor le public sur son ori
gine et sur ses.... qualités .' 

Ces voilà bien les patriotes ; au lieu de 
donner un bout de pain à un perade famille 
i esogneux. ils remplissent d'or les po l i e s 
d'un monsieur douteux. 

s i i i t c y fV-i iAit im i , — Deuxième sec
tion. — Scrutin de Ballottage. « ( sudid >l» 
d u P a r l i O u v r i e r . — D E S A I N F , épi ier i 
BLMSE, mègissier : LEMAlltE. ouvrier en 
balais ; DKSUTTKB Théodore, débitant. 

« L K H S . - S c r u t i n d e k M I a t M ï . . — (Sec 
l i o n d u BrCUèq). — C a n d i d a t * d e l ' U n i o n 
r . - p n l > t i o a l n . - s » r i n n a t e . — 1'KE M AU X E m l i e 
mécanicien; CONSTANT Auguste appré-
leur; BONTE .lean-Baplisie, mom ro du 
Bureau de bienfaisance: K iSSENKUfi Louis, 
journalier ; DU l'HILLEUL Augustin, ma 
ra-ci.cr; L t ' T J U A N Ï Désiré, apprétour ; 
BONTE* Charles, déhourrear; FL1PEAUX 
Paul, jourm lier. 

TOURCOING 
l.uiir. — Aujourd'hui 13 mai à • heures 113 

aura lieu en la aille Lesauvaue, 11. rue st-
.lacqucs. un match de lutte entre daux ama
teurs de notre ville MM. i.eorges V. du i.er-
ele at dctique tour ,uennois et Louis C , des 
i.eais l'édaleurs iouiqueanois,pour un enjeu 
do • > francs. 

I ous les amateurs de co genre de sport y 
sont ' on vies. 

dentrainament aura llau aux Bains Lillois 
(porte da Paris), l issanshi santal, à5heure» 
et demie : 

1" i.etarn match de Water polo ; Raefng» 
lnb Rcubatsien contre équipe snconda P-N« 

vainqueur à RouPaix; 
z- Handicap mensuel du Cercle sur lut 

mètres : 
:,• Mat-h final de water polo : Equipa pre

mière P. N„ champion de France contre Isa 
deux équipes mixtes réunies ; pre niera mi« 
temps par P.-.V. (2); seconde mi temps par 

11 * 
•>. « n » den * u.c.. _ C'est au'rburd'hni 

dimanche que le Olu-> des Vingt recevra à la 
gare de Lille, à :t heures, la musique des 
mines de Ketimne. composée de >ô exécu
tants, lz clairons, 5 tambours, h sapeuss, en 
tenue de mineurs. 

A 'i heures, aura lieu au Jardin Vanoan, la 
concert que nous avons anno ce il y a quel
ques jours et qui promet d'être très brlllanL 
h.nlrée : O.M Cent. 

CaRETTE COKSEILLER DE L'ÉPEULE 
Henri Carette, maire de Roubaix, a adressé 

la lettre suivante à M. 1* Préfet : 
Mon leur le Préfet, 

L e s é lecteurs de Roubaix, ta isant Jus
t ice d e s at taques dirigées contre m o n 
adminis trat ion et mon parti, m'ont a c 
cordé d imanche , KM suffrages e t m'ont 
élu dans trois sect ions : la première 
sec t ion , la d e u x i è m e et la trois ième. 

J 'ai l ' ionneur de vous informer par la 
présente lettre, dont j e vous prie de 
m ' . c c u s e r réception, que J'opte pour la 
première .sect iou formée par le canton 

Veui l les recevoir, Monsieur l e Préfet, 
l 'assurance de m e s s e n t i m e n t s respec
t u e u x . 

L e Maire. 
S igné : H. CARETTE. 

AUX URNES 
Electeurs républicains , 
Camarades ouvriers , 

En votant pour les candidats du Parti 
Ouvrier, l es c i toyens Rouer. Lefebvie . 

i ineucon, Desurmout et Mansart, le 
ouvriers, l es pet i ts commerçants , tous 
l e s é lecteurs de l'cprtule voteront : 

Pour la Hépubllque, 
Contre la réaction cléricale, 
c o n t r e les agioteurs, que protège M. 

Xioue et qui ruinent les petits é t t b l i s 
avec leurs spéculat ions du marché à 
terme. „ . .„ 

i ls diront que les habitant de l 'Epeule 
ne veulent pas se séparer du reste oe 
..ouliatx. et qu'ils e n t e n d e n t que l ' i lô ie l -
dc -v i t l e ne serve pas de trempl in aux 
acrobates de la réact ion. 

i l s ic i i ioroeronl la majorité soc l ilisl 
du c o n s e i l munic ipal , en e n . o y >nt cinq 
travai l leurs décidés à cont inuer l'oeuvre 
à laque l le M. i b e l l l e r de P o n c ù e . U l e , 
l u i - m ê m e , a été obligé de rendre hom
mage . 
VOUS IREZ TOUS AUX URNES ! 

PAS D'ABSTENTION ! 
Il faut que ee soir noua puissions à nou

veau entonner un chant de victoire qui con
sacrera l'écrasement |dénitlf du pirl l réaé-
tionna re. 

Répub iealos et socialistes «a avant pour 
le Parti ouvrier. 

TOUTST DS SEMINARISTE 
Faisant aux radicaux, l'inj ure d* les pren

dre pour des poires, un pium ilif du Journal 
c ,....</oi, rentrant ses grille* d'hyène, les 

prie les snppl* et le» conjure de veter au-
lour'd'i.ui pour les candidats de l'L niou ca-
tuolique. 

i ubliant la loyale déclaration do M. Mon-
voisin, parlmt au nom du comité républi 
cain le JO'H'»»' de //o.waix (soi-disant c.tno-
liuuê el honnètoi, (elui-là même qui derniè
re lient appelait ies post-scolaires, des 

ùvres immorales, o.-e espérer que les répu
blicains, ennemis do la calotte et amis de 
l'enseignement la,que écoulèrent sa* con-
*eil*ose espérer que des républicains, vrai
ment digues de le nom, voleron. pour des 
nommes comme Despatures, i.ayart, Desr 
pr s, cousin et surtout ivif-K f Noyalle, qui 
ont accepté lo programme de 1 U. S. al F. ou 
"on parla do protéger et d'encouragar les 
école* namidtennes : 

i l faut tout le. toupst d un échappé de sé
minaire pour croire el écrire cela. 

bien niais seraient les électeurs qui se 
laisseraient prendre à ces mielleuses paro
les I Ca ne prend pas, mon pauvre garçon, 

"• vous en anercevoir. 
G. L. 

U i etnetétoa « n i uakaaen*. — Par arrêté 
profe -loral en date du 4 mai la soeieié c Les 
Joyeux arbalétriers, installée ebe/ M. Cuir-
lés i cquem e a la « e u rue de Keliort , 
boulevaid de Bel ort, piésideut M. Juléi 
iieu.ry, est autorisée à se constituer légale
ment. 

m 
ta. !•• de Cl heur.». — Un groujrfi d ou

vriers /iegusur*, ferblantiers, plomuiers, in
vitent leurs collègues a se réunir le diman
che -t» mai, à u heures lr; du soir, estaminet 
Au Chinois, tenu par MT Etienne COUluler, 
place Verte, a l'c.cl de s'entendre sur les 
uiovens d'appli alion el ies conséquences de 
la loi de nn..e neuie». 

Les ouvriers couvreurs soat également in
vités à cette réunion. 

liie«» • par un cher*!, — Dans 1 aprus mi
di de vendreii. M. I.oridan, marchand de 
c u . n o : , rue du Brun Pain, passait on com-
pagmadtia do.nestlque de M. Le.euglo. for 
mier. demeurant même rue, près dun clicvai 
apu nouant à ce dernier, quand soudain 
i animal pris peur, el ae mit 4 lancer une 
ruade , . 

M I.oridan fut atteint d'un coup d* pied à 
la tète, qui lui ut une ble-sure de sept centi
mètres de long et un» légère éranure u la 
loue droite 

i ransporlc cbe ' lui, 
le docteur Uesbonnets. 

l e praticien n a pu se prononcer immédia
tement mais il espère que Ut blessure n au
ra aucune suite grave. 

Loridan fit appeler 

f»ri* dnun un aaeiier. — Le nommé Achille 
her ,ove. contre.natre de gili-box, ftgé de 2y 
ans. demeurant à i .oubaii.rue .vtal«sh«r.<«s, 
4, c**'" ( ourgeoi*. eiait occupé à reparer u i 
métier CI»CÏ .viM. Alphonse V'auzeveren et Cie. 
teinturerie do laines, rue de la Belle-Vue. 
quand un ouvrier commis l'imprudence do 

LE J N O R D 
L I L L E 

U u M naihUe. — Lundi 11 mai, s, 8 h. \\> 
du soir, à la Faculté des Lettre* de Cille, 
to, rue Ga ithier-do Cbâlillon. cours pu.,lie 
do M. Petit liutai lis ; In.-.ia«tion ae la France 
IIK iMoi/en ope. 

lAriirsIoM hertteole». — La Soeilté Cen
trale d'I.orticuiture du JNoru a fait 1 année 
deruiero un certain nombre d'evcuisions 
hortico es ave conférences, auxquelles ont 
pris part un grand nombre de sociétaires el 
d'amateurs, qui ont ainsi visité les princi
pale- propriétés particulières et les grands 
élanlisscmenls d norticulturo de Lille *t des 
environs. 

La premiéie de ces conférences-promena 
des aura lieu celte annee le % mai. dans lé-
ta; l.-s inent de M. Bocquet, mara.cner-pri 
merorisle à Loos, où le pro.essear de ta so-

I cicle, uan* uue coniérencc. développera le* 
divers procèdes emvloyfs aujourd'.iui dans 
la culture des primeurs et autres. 

m 
••«i. g-ene» « i « « f i i » M » l » . - conformément 

à l'article 30 du dé rel du 10 août 1851, les 
pièces suivantes ont ét*dépo»ées a la mairie 
de la Ville de Ijlle, oU enacuu pourra en 
prendre conoai sa ce pentlanl 3 mois, à 
cumuler du 3 mal IHOO 

1* Procès-verbal de bornage des polygones 
exceptionnels co np.is dans la i*e ïonedas 
servitudes créés ; 1. A louestde la Citauelle : 
entre la rua Leq jeux et le chemin du Bois. 
a- Au nord et au nord est de l'enceinte • en
tre l'ancienne vo.e du cuemm de fer ue 
Dun erque à Lille' p es la g..r-̂  St-André. et 
la 1 mile sud du Cimetière de l'K-t. 

a- I Une de délimitation des mêmes poly
gones. 

RÉSISTANCE HÉROÏQUE 
Dix contre «n ! Je comprends que Cronj» 
t , , , capitule ; 
Il fallait mena -er le sang de »BB héros ; 
Mais jamais contre cent, contre raillerivaux. 
Lui qui n'est quun aavon, le C'JNGo ne 

(recule. 
Arthur Bert, au parfumeur Victor Vaiteier, 

TRIBUNAUX 
TRIBUNAL CORRECTIONNEL OE LILLE 

Audience du 12 mai 
Pour coups à l i é e / et Devos, Caenill* 

Beun, 37 ans et Camil.e Brans vyek, ai ans, 
rue Charles de Muyssaert à Lille, le premier 
3 mois, le second 15 jours de prison, 

— Henri Deweerman, •£> ans. domestique s, 
Roubaix, pour vn lences de nature spéciale 
sur le jeuno ceorges Mortreux, 3 mois el un 
jour. 

— Henri Laurent, 27 ans, magasinier i. 
Lille, pour ruups à sa fe.ume, 8 jours avec 
sursis si a francs. 

1 e do leur i layôusl. apjelé 
soins au blessé, a constaté un 
cent mètre i l : a l i n mx gauche 
en mont do ia moitié de 
gauche, 

donner des 
perte d'un 

», avec arra-
l'ongie du médius ntr,.ovc subira une incapacité de travail 

dYnv.roa six se naines. 

C'bômaKeforcé. — Bar suite d une avarie 
survenue à la machine, un arrêt complet du 
tiavail a été impCsi . jusqu'à lundi, a la 111a-
lure Muitie^ fruies. 

En vertu d'un mandat d'arrêt. — Boaalie 
Sœnen, ùgéo de S* ans, née à Mouscron, 
journalière, sans doulic.le il ve, maîtresse du 
lameux ouelton, arrêté dernièrement par la 
s . iete de t.ouoaix, était sous la coup d'un 
mandat d'amener, délivré par M. Prudhom 
me, juge d instruction. 

1.1 e a été mise eu état d'arre.-tation hier à 
midi, à laudien e du tribunal corre lionne 
de Li,lu, on comparaissait son amant, paru 
agents de police de s .rele de liouuat.v, nui 
s étaient rendus a Lille «n tucy .elle. 

Socléta dn aeco. ir . mutuel* « IM rr*-
«ovauee ». — Les sociétaires «ont convoqués 
en assemblée générale obligatoire eoua 
peine dun nanc d'amende à 1 lu-tel de-ville, 
gr..n le salie du Conseil de révisio i, le dl-
m incue iu mai laou, a onze heures du ma-

o'rJre du jour . 1. Vote pour la nomination 
d un vice président at de six commissaires 
dont le* pouvoirs sont arrivés à leur larme 
et deux pour i p u hier le vide. 

." compte rendu des opérations du premier 
trtmoiire de l'année HIO-J ; 

• i ecoption déunitive des sociétaires ayant 
terni ne le stage. 

4 questions diverses. 
1 es sociétaires désireux de poser leur can

didature aux lonciions de vii e-préaident nu 
de co iimissiires uevronl en infor.nar par 
ecrii soit le président, seit le se retaire, rue 
de l'.caaix, t., avant la tu mai prochain. 

re*. le nommé Henri Breton. 4W an», axar-
brier SS, rua llyppol,te-Laureol, en voulant 
descendre du car à la marene. au parvis 
Saint-Mairice, est tombé at s est fait a la 
jamno gauche une contusion heureusement 

'''vpres^avoir reçu des soins au poste du ûe 
arrondissement, le blessé a été reconduit à 
son domicile-

Mort «unité. — Hier, vers 3 heures de 
l'après-midi, Jaan liabachy, 63 ans, né a 
I S . , cniiTonnier. rue des Ktaques. h en
trait dans un estaminet portant le n i de la 
rue Ban-de-v\ edde. ^a*« 

La consommation qu'il avait demandée 
lui était a peine servie, que soudain u 
roula sur le parquet. 

<;e malheureux était mort, 
Le do leur llochtetter, appelé, constata le 

décès d j a une a ,e_ïti»n_cardiaaui 

Sayon Paris-Menage 
POUR LE LINGE 

aux Amandes du Lékélé 
PnRIS-IÉIMuE pour le b lanchissage r a 

pide e t coiuple . du l inge . 
PAR1S-HÉIU6E coûte m o i n s cher que les 

autres savons pour le 
i l inge 

PaRIS-MÊuaGE laisse un délicat parfum 
imprégné dans le lln(fe. 

P»RIS-BÉ»»GE adopté par les ménagères 
a imant le beau l inge . 

tiCTffl TAISSIER. criat;ar in SaTjgs an Congo 
Membre du Comité 4'aimusion à l'Eapo-

sitiOH de i»00 

PARIS MENAGE 
se vend à R C B A I I , cbeg 

M H e c t o r P c s f o n l a l a e s . CTrJn le P l a x , %•',. 
M M o l l i t S i r r - r i . » et s cor . ( .ruade Ro», S. 
M S a o l e r n e . épi «rie Mode De. n i e de 1m O.'ire, 11* . 
M Uelajuio . t U . u»r 1. a i P u o a r t e s . «S. 
Mmf Veavr (lu..-:|ui~iv rue àe Cart i^ar . 
Mines Roargo i s < r a n . u e d» LUI*. SB». 
M U . Ooi i lou Irma r u . ae L^nn. y 
Mme V e n . » C o - n i l l c . rue lia IMleul, S3S. 
M L-ci - fC i E lou.ir.i. rae d u T i l l ea l . l ï t . 
M J u l e s l l l u i i l u i , boule u l de M e U , S*. 
M R liague Km le, rae Main. 14 
M. P » a c » e i A r t . . u r . rue Aee ' i im-de , 8t . 
n fiïT|ti«r.Fi.',ô,s. fUt ti tWvaux, »t 
M u..i»«.. *u,e». n . « I M » » , «J 
M T u e . c l . n . ru? Pi.-rre de Roa a i t . 67. 
M S i m . i - r i . . u e d e s LooKUea-iiajet. «34. U b a h i u B . r 

J>elh.rjlie'. i 
: de f l»» i l» . 147. ^ m 

A T0DRC0IKG, CHEZ 

S:» \tk 

u- o e s Ciua V 

ou liar.1. 77 
de Ueliorl . 28 

Le cadavre a été transporte i . Morgue. 

1 ,. m u r a l » eunutrade. — Le nommé Sé
nat Victor, tlleur, ru» d» la Monnaie, KM. a 
été l'onjetd'un pro es verbal pour détourne
ment de bobines de coton, à la tilatur.i uo-
lesaile. rue i rincesse, el au préjudice de se» 
camarades d'atelier. 

vous avex déjà du vous en apercevoir. 

LE PARTI DU CHAHUT 
Les réactionnaires veulent entrer au Con

seil munie pal pour empêcner la majorité 
de travailler 

MAGNIFIQUE RÉUNION SOCIALISTE 
A la salle Dominique 

Les électeurs avalent répondu nombreux 
àl'appe du Parti ouviier.bier soir. 

LaTasto. s lie de cuez Dominique conte
nait nres de ou • citoyens, désireux d'aliirmer 
Sîr îeur présence leur' intenlion de faire 
triompher nos amis au scrutin d» baliot-
laLa' présiaence est dévoluo au citoyen Le-
oers, adjoint; avec comme assesseurs, les 
cuoyeus Arman,**» Eua*oa *t irlarre Roger. 

Tous es candidats du canton Ouest assis
tent à la séance. --' - , _ , 

Après que ques paroles du président, qui 
enaaue les électeurs à laire échec à la reaç-
l i o o r i a parole est donnée au camarade 
^ o r a t e u r excuse la camaraae «errais, 
appelé à LUlc pour dèlemire l'sallanaa tadi-

dô taré en ces termes formule daos son nu 
tntro du r mai • 

Le» rentes de* Iravatlleura. — Un a> Ci-
dent est survenu chez L. Dubar et J, De-
cler q, rue du t-resnoy. bc. 

Deluaye olivier, aido-monteur, âgé de 18 
ans, demeurant a Tourcoing, a eu le gros 
orteil droit contusionné par la chuté d'une 
entou, le, 

i.e docteur Lepers a déclaré 20 à 30 jours 
d incapacité de travail. 

— Ls 10 mai, un accident est survenu chez 
i.aymoad Celeovre el Cie, rue de l'Lspe 
raïue. 

Coucke i'hilomene. soigneuse, .'igéo de 17 
ans, demeurant à i.erseaux, en graissant son 
métier, a eu lo* chairs des deux uo._ls ue la 
main gauche ué.Uirées par un coup de pei-

Le docteur Bernard a déclaré lô jours l'in
capacité de travail. 

Théâtres et Concerts 
C o n c e r t » p u b l i c * d ' é t é . — V o i c i l e prO 

gramme du < on ert qui sera donné par la 
Grande Harmonie, aujourd'hui dimancue de 
ù a / heures du soir, au Parc de Barbleux, 
et le jeudi i . ma'., ue 3 heures \\l à lo heu
res du soir, place de la Li erté. 

première Partie. — Allegro militaire, XXX. 
— 2. Ouverture de Patrie, de Blzet. — 3. Bal
let égyptien} numéros i, 3, 3 et 4, de l.uigini. 

seconde Paille. — 4. Pha ton, de st-saens. 
— a, lnte:mOi.zo (Cavalcria), de Mascagni. 
— o. Thaïs, de Massenet. 

Mlcnei uirofratr. — La place manquant 
hier, nous n'avons pu nous étendre ©oinuie 
nous l'aurions loulu sur les magniilqucs re-
pr. sentations de M. Romain. Le soir, la 
salle était littera cmenl bondée. C'est que 
l/i et .-~i,<>!!(,,i est un spectacle de lauulie 
qui intéresse grands cl peins. D'ailleurs les 
nombreuses attractions ,,u'y a appo tées M. 
l.omain sont bien laites pour attirer tout le 
public, car tout le monde veut voir . eue 
gran.e mise en Scène, celle richesse'des 
c.'St.imS des ipalletssi bien relies. 

1 a uodoin. les t,rtgoroil, 1' Uuslsnama lu
mineux et cnun 1 interprétation qui est en 
tout point parfaite. M. i.oiualn qui tient le 
r, le de atf hel .--trogoit avec un la ent indis-
cutab e, nous lui adro.-sons tous nos compli-
nien s comme artiste cl comme dire.leur, 
car il a monté celte pièce avec un luxe 
éclatant. 

T h é â t r e d e T o u r e .n i . ' — Miche l Strogofr, 
immense sui ces pour la tournée Romain, 
ave- Jdichel strogoff. au théâtre do tout-

Aujôurd'hui dimanche, matinée t a h. A 
cette matinée, les enfants ne paieront que 
demi-placo. ce soir, lever du rideau à 
B h. Ii4. _ 

ETAT CIVIL D£ TOURCOINS 
du tS mai i900 

A n h u . 
M P . o a e a u . n Ali.ert. rue des luai* . 2(13. 
M Legr»n,IC>r,H^. m - Flu .le la n u t e . X03. 
H r t r u a c h o m m e - V t . i a e » ' . , rue Brun P u . 
M O e « r o : i s s e a i « I>.l i . i -c |n». rue de Gland. J00. 
M Legran.l Mo.se . tue F ne:o». <i 
M A l f . r u - I ' i a l r i » de» P u a l e a . p . a j , 1»S. 
MUe Pe.;U«r. tue du l i i d i . S6-

A D B L A N C - S E i n 
M Ft ,r ia-L»T»rgu». » * • Der*an»n»»a l t , SB 
M. Cl . irouir- , rue t h e n o a i. ;•" 
M. Vau V l u i r i n M i c - , rue Claude D e t u r d . 
M, Carl..-r Coaatao l . ru» de M o a r a u s . 

A C R O I X , C H E Z 
M RnySfLac.t , rue Kl«l.er. 
M Bod in _ . 
• A l l e g a e n . rue.du Pel i l BoalioTl» 

A In anéaantrertr. -- Ce soir, 13 mal, à 
8 h. il-' cl /ture irréAOCable. 

M. Redenbach otlre l'entrée gratuite aux 
dames accompagnées d'un cavalier ; deux 
dames ensemble ue paieront qu'une plaeo ; 
travail nouveau des dompteurs c Reden
bach et J. Lncas ; prix ordinaire des places. 

NAISSANCES. — Emile Dumortier, rue de 
Renaix. 08. — Octavie Corédy. rue Natio
nale, 133. — Robert Dupont, iue de Lodi, 3. 
— Simonne Watlel, eue Achille Testella. 

DfcCKS. — Rachel Hogez, 8 mois, rue La 
Fontaine, 30. aeanoo clayes, <& ans, rae 
de la cité, lô. — René Fauvarque, «dans, rae 
du lou.juel, 115.—Arthur Morel, 1 an, rue 
q*s Bonnets, 9. , 

Autour ds Roubaii-Tourcoiag 

C R O I X 

M £ r m o ï ï d a £ ~ . a a a % u a %"d^Aa1?xp l i c*Uon Mtcaise saiçiabste, ««itVast iras «a->idévia-

SIDI IJADJ MOUSSAH, Invite tous las 
amateurs qui voudront acheter le MOU 
<«AT B O E R i & s'adresser à sa baraqae 
s i tuée dans la première a l lée des m t r -
e n a a d s d e foire. 

fr>o p. *»jo «« Ttisai* .ue la-tUes les mar-
chaHdises). 

GRANDE LOTERIE du Nonsrat FRANCO , 
BOKR au e n a m p de Foire, e n face d e * ! 
rne du Bass in . 

ÉLECTIONS MUNICIPALES 
Scrutin de ballottage du 13 Mai 

Candidats du Parti Ouvrier França i s : 
WATTEAO Martial, conseiller sortant ; 

ROY Adolphe, c ».; MAiilKU Louis, e s . , 
DEJAKaHBR Edouard, C S. ; KIMPK JUle» 
trieur de lvioe; DESHEUX Arthur, c. s. ; 
DE BE1R Jean, épicier; BRETON Emfe 

lieriA.XLOTitlA.Uji. Lucien, trieur d* 

— Total quelque chose qui 
„ . S . K. 9. sait isire fllche de 

toat Sois mèsne quand il est pourri. 
C'est une afflc.ie qui s'adresse aux élec

teurs de la 3e section : 

DEW»N0ES ET O f F « S 8E TRAVAIL 
On demande des Couturières, Corsagières 

el Jupi res s adresser au Bureau du secré
tariat. 

e> 
Une deacapérée. — Hier matin, vers 10 

heures, M le Julie Roche., sgèe de 4& ans, 
ctli. ataire ménagère demeurant 10. rue -st-
Sauveur, passait sur le quai de la Basse-
Dé île. quand, arrivée en face Ju Palais de-
justiee. e le sarréla. puis se dirigea résolu
ment vers le canal. Llle escalada le garde-
fou et se précipita dans le vidé. 

1 ort peureusement, ies sieurs VaDwymel-
bec ,c Albert, l i ans, tonuel er, el \ îcior 
Stn- .ne , 3. ans, pe n re, rue du Marché aux 
Bétes. 1?, passaient en ce moment. ils des
cendirent d.ns uue barque et, âpre, quel
ques îectverciiçj», parvinrent à la retirer same 
*\jesUsoins lui uu»unt prodigués au poste de 
DOlice du ae arr ur issemeut ou elle iuttrans-
noriée. Le do te l Ricuez la m ensuite ad
mettre à l'h pila Saint sauveur. 

cet acte de desespoir est attribue à des 
charrias tatimes, 

LA FÊTE DU BROQUELET 
Grande conférence publique 

à l'Hippodrome 
A l'occasion de la fête du Broquelet, 

une grande oonférenoe publique e t con
tradictoire aura l ieu lundi 14 mai , a i l 
heures lr2 du matin, à 1 Hippodrome 
Lillois, rue Nicolas-Leblanc. «> 

ce t t e conférence, organisée par la 
Chambre syndicale de l ' industrie texti le 
de Lille et environs, sera faite sous la. 
présiaence du c i toyen c u s t a v e DELOKV, 
maire de Lille, avec l e concours des ci
toyens £KVAÈS et VAILLANT, députés, 
et de Mme so l tGUK, public lste . 

Prix d'entrée-. o fr. 25. 
Tous les ouvriers et ouvrières des fil* in

distinctement, sont invités à se trouver à la 
Msuson du Peuple à 11 heures du matin, 
p o u ? " rendre en cortège à l* G«n'«»nW' c 

\2 *olr. à b heures, erand bal de nuit a«ec 
kmia-nt orchestre. Enirêe : 0,*)par |™**onna. 
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DOOTEUÎ. M^RLIER 
148. rue de l .annoy 

Consultat ions gr.tluit"s to is 163 jour* 
de 2 heures â a heures , pour malai ie> 
générales (tfstoma'-., c e u r , poitmon, etc. 

Mardi» et jeudis , de 2 heures à 4 h e u 
res, consultat ions sp ciales de maladies 
de la peau et syphi l i t iques . 

Les malades "sont priés de prendre leur 
urine avec eux et s'ils toussent, leurs 
crachats. 

vaccination et revacclnati'>n giatulte 
tous les d imanches de 10 heures à U 
heures . _ 

HESNlfi (^pta^'CiBiir^D^ate). 
Le Docteur L. Dooniaux, ex-élève des 

hôpitaux de Paris, spécialiste herniaire, 
t u è r i s o n radicale, certaine, pour la vie. 
en 15 jours, snns bandage, de toute hernie, 
par la méthode perfectionnée Au., ?."?}*%* 
L Dognlaux, directeur-propriétaire de 
l l n s t i i u t d e ' Jumet, desservi P ^ l e s 
sœura de la chante de N . - D . de Boniie-
Êtpérance. Paiement après «uer-ison. 
consu l ta t ions le lundi d e l l ^"S* 
rue de l ' institut, A Jurael, P^*^",*' 1 1?? 
l e r o l " Belgique). . Plusieurs mill iers ds 
guérlsoi is authent iques dans le Nord. 

COHiPT DI8THIGUEI 

33 u ]sr L O r» 
Cie Dunlop, 25», av. de la Giaande-AraaflsV 

Paris. , 

itrasaal 
laines. 

S P O R T S 
O t a w a n de njeynuna v » y » « " " , ? : . - . 1 i * 

= «̂ u*tA rolombOpEil» Vtipervicr établie S la 
(Se ld 'o ï UX »ue Plori-'e-Legrand à rives 
i n i e organisera 14 80 mal proc.a.n un con-
coârs d» pigaons voïageurs s ir Breligny 
avëc%o itrs î e prixd'nonneur ainsi que des 
jolis prix d'sxcel.encô. 

Mise en paniers vendredi 18 *»»i de * h. a 
'^o'n^ours""^^» aux amatenra résidant 
dans un rayon de lu. kilomètres. 

n i i a n m — «f**»» nntn. - cercle Pupil
les dell^âptune. - One réunion interclubs 

i « A N G - E 8 T O M - \ € | 
GUfeRISOW *>K LA «QPTTE 
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